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Sommalpe du NO 1152, du 26 mai 1906 verbnt encore à volonté LE PAVE DE PARIS, PROPOS DE MONTREALAIS
'LE PL-US INFECT ET LE PLUS TV ONDE 5

Parie, par 0. A. Nantel - Propos de Montréalais DE TOUTES LES VILLES DU ROYAUME.

- Le parler canadien, par Lionel Montal - Ce maître frondeur ne ménageait pas plus qu'il

L'école de la vie, par G. T 1 éry - Chose& dýEu- ne faut les bourgeois de Paris, ceux de ses conci- On a découvert une mentalité spéciale au Ci

rI - Echos dlAmérique - -Sir T. Shaugh- toyens qui n'entraient pas assez volontiers d'ans le dieu-français, puis une religion et ,ne charité qui

neasy président di P. R. - Dix mille milles chemin du progrès. Les frères Perrier avaient in- lui sont également particulières.
vanté ces pompes, et ils voulaient, au moyen deï

par terre et par mer - LImperial Limited, - souscriptions à l'entreprise, les introduire à Paris Le, Montréalais lui, a-t-il en plus du Caimdilee

Nouvelle: Le forgexon, par H. de Forges - en grand nombre, de fait, dans chacun de ses quar- ordinaire, une mentalité typique qui en fasse ug

Page de la ménagère - Nouvelle. Napoléon et tiers, pour combattre les incendies, alors assez Ixé- sPecimen à part parmi les descendants de NOë: 04lI,

le curé, par Fý Gîwlot -Feuilletons. Sans fa- qui et arroser les rues et les places publiques le dit et je le crains.

de la ville. Ces "engins" nouveaux étaient sus- Pourtant, à simple v1Mýde nez, les Montri .1
mille; La guerre noire - Musique: Le temps semblent pas différents du reste des humelille
des roses, chanson par Hervé - Deux pages parlent, il en est même qui grasseyent tout
humoristiques - La vie du musicien, pax Jean lement, sans séjour à Paris; ils -rient, ilà

les nianifestatims: 

de l'intellectualisme, 

nO di,

P-i - Notre courrierei etc. comme les autres hommes et leur mentalité,. dý9141

pas, visiblement, de la mentalité ordinaire dé 1
P A Fl> i s compatriotes,

Mais celle-ci, à son tour, se

La toilette de Paris. - Ce qu'il conumme d'eau,--Ques- MoIns dans ses traite généraux, de la mientali

tien dactualitiL - Et Xontréal ? - Paris races blanchee,,autrement dit des Aryien& quý

au bon vieux tmps. diffèrent notablement deïs ùélffltes et dIe-4

Je ne voudrais pasdéeouri leshabitants de RÀYuges ?

montréalét les, humilier en mettant cette, jeune ville Grave question traitée en d'autres sphère,
à côté de l'antique Lutècedevel le moderne Paris: Zaiffle d6bati aux savants de tous les payeIý
le fait seul de cette comparaison montre bien mon
optimisme, très sincèZeý pour la métropolecanadien- Pour ce qui est du Montréalais des deuxse

ne qui, 1 mes yeux, ne saurait être surpaosée par s'habille, ýge déshabille et se livre, apparertman4,
..aucune ville, si je me transporté à cent ans, dans mêmesoccupations que les peui ' iiii

trait auquel vous, le reconnaîtrez 1 il

Seille citoyens foi sous leure pieds, un chami) de- Montréal, puisqu'on l'appelle on,
n'y est P" néceesaieement né, 1 tout é*

de civilisation incomparable, si l'on tient0comptle puisque cette grande ville l'a fait sien' 'et le
des avantages naturels que lui a prodiguée la Pxl-)-
videl 

sous son laminoir, unique, en a confectioiiné le-

Lee deux montagnes qui la dominent se prêtent tribuable parfait.

à tbus les embellissements et en £St un poste vrai- Lui nie-t-on &-es titi-es de cité 1 il peuit
inent royal pu la majesté ; lefleuve Saint-Laui Wéarier en déployant me dernières factu
dessert son eôh=erS, son indueltriel, ses pacbeTies, l

rrlnutâç>ns mumicipalee, aoqdt",.ou nou,Paçade de NoU%-Dame de Parite.Iý ,oanau2ý, :ý%qu'ù la baute mer, et conduit, au est toujoum um qui lui pend au bout
inoyen de eai Jusquau fond des iners, inté- pects aux malini et la description qWen risquaient suis citoyen de ý Montréei, voyez celA,
rieum de PA" ique ; pendant que trois voies les gazettiers. ne dissipait pus toutes Ics défiances m!&rxRahe eM41 meilleu M -prou" dO
de fei, tramecoutinentales y auront mis bilientôt qu'ils inspiraient aux prudente de Péfflué, Eeau- que?
le, col= ck leu" opérations ; la Tivière des Prai- tous Mercier là-dessus

ontr6al it voit ses cl cest à ce signe, en effet, que Fon résco
wiatourne au nord l'île de M cest le feu. qui aèVe. leau dans M,,deux . eui faciletient le Montréalais; il paie tla»ee,ýse ýarsewer de villes et de villages qui sont it rieuses mýý 1 sÏtuées 8u-ýdei de la Porte butions, iLest'taillable et Onrv6able, dE4,

46jà des 'Oubouffl d'& la C'té et seront bientôt " "dis la Conférence. il La si=Ék vapeur de l'eau en principal de ce type vrgimi extri
-annexès de de teute l'île de ce ébullition est l'agent d'un inouvenient prodigieux les coutribuablee - immense tioupe-nom; et un back-00uutýry ', r6aemveir iu4pie"ble, Il et que -nulle.. autre foi 40m1i ne pi pro, auxquels le 'Vieiat wicait plias touil(l
de po*ibiut$s eqricoi hydrauhquel ý Il dui me âè l'eau à 110spôrtiquosý Qlli tout grand'aux înitiativeo va- -pieds au4leii des moin puy*-,

bass'Ee eaux de l'a s", et filait monter en vingt-
riéez de emleitautoý Volim &i Çýe eollség qui -te 4,00,000 pieds cubEç AM0uMý ilimpo ' gé pal t1igutte heui dllâý pefflut

ont dllî Xýn4Àa4 te il le Veutý, le New Ii du 0"" 2Sffl OýO milk liyiral de quoi Abréi porte la 'eur4okt6,5ueeh demander à
la, cité iluýsffl qu'ils

ver 10eeýr et i0mder à s"i toue leâ 4ý"rtiel
r(MXý0ëi *WWMI ulia-t-il P" eonscienoe de tant

de Ireý 0i 1iýi4* iià l'état latent, pouxquoi ne 18 1vwe,ý , 4'00 u4que plu$ ý,ve, 49s, Le M&ntzéalais ne poète pu si ioînie,
îâWai de l'arg'l e -14 volei -des petits pro- invésiugisi Il we et cela euffi't.Avm kÈ Cbý"- ïïý,,ÇMPý«k«M>Ut pu, dit-on, à Beinlez de oaSuom de, â çotneýttorie Paie-t-il mis-lez? Non, CI-*api-ëo ee*Àd" dew*sý1ptëuM. Tant les

prévalent sur les inno-
ou plutôt TANT LE Il, Paie #ep d'apil d'autaee, d'a
DE mil il MANZ- mém» de s1ýn ffla&diiMý Peu importé,

MZSQUIN POUR LES M0. paib, il. reste
de eon "statiis": "Je suis citom doel

(Dlft,-üw4it' lilors leau des poftnirs. "i bzýý iýn#tropQle du 0anlýKk
el teuffli qili,,all;aÏent la chercher à la Seine,
P»i»qu% , à, L'état d'âmie dl= l vivant s."ï 9 "le roi des fontaines est à se
la ýnaoitîé de ilon ne voit jàarl)ýau que Miùnîè1-eýg; la ment&lÎté ilès , * ,

dans les sedeg baeei»», 4o qi , promewulêi " tés sý=al7se r d i t*ýl a iv"e>
du douï, il,V* mille pSýtenn wëi ý 4-à ma" air soir, à 46àeïymointeût de= si pli 'doi pexnîerý jus,- mpde,ýàu , , kiýl,ý,

qu'au meptième 6boýàý êt'quei e, per de,4. d4pense imd«ùýio' euý au

I, Qwwd la seine est vel
bl, - On nO sait trop Icle qw t
toujours.

le peopi'o, et Èaý tu"
ê0tâOut du i »Me i4 ,etýW
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